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SEVEREMENT pillésdans la foulée de la pro-clamation des résultatsprovisoires de la Prési-dentielle du 27 août2016, bon nombre decommerces, à Librevilleet ses environs, arbo-rent encore des façadesquasi fantomatiques. Leconstat fait, hier, a per-mis de relever cela. Eneffet, entre méfiance etpeur d'éventuelles re-présailles, plusieurscommerçants préfèrentvider leurs échoppes.Histoire, disent-ils, demettre à l'abri leursmarchandises.Une situation de plus enplus déplorable. Pourpeu que, tels des chatséchaudés, plusieurscommerçants, plutôtque d'être encore vic-times d'actes de pil-lages, ont choisi degarder leurs locaux fer-més. De Charbonnages

à Owendo, en passantpar les autres magasinssitués à Nzeng-Ayong,le constat est le même. Vraisemblablementpartisanes de cette ma-nière de voir les choses,les chaînes de magasinsCKdo qui avaient subides pertes énormesconsécutives aux actesde vandalisme, procè-dent actuellement audéstockage des “maga-sins rescapés”. En effet,ces derniers jours, plu-sieurs de ses enseignesrestent fermées. Unepeur qui s'explique. Auregard de ce que lesmagasins ont subi le 31août 2016, aussitôt pro-clamés les résultatsprovisoires de l'élec-tion du président de laRépublique.   Parallèlement, d'autresresponsables de maga-sins ont opté de renfor-cer la sécurité desdevantures de leursmagasins. Selon eux,pour mieux résister auxéventuels assauts despilleurs. Le cas de cette

“alimentation générale”juxtaposant l'échan-geur de IAI, en pleineconstruction d'une dou-ble entrée.D'autres commercesenfin ont choisi de neplus exposer quequelques produits, enguise d'échantillons.C'est la technique quesemble avoir adoptéplusieurs responsablesde box de ventes de té-léphones portables etautres produits électro-niques. L'un d'eux, Mar-tial, dit avoir tout perdulors des récents pil-lages, et ne disposeraitplus que de sa “machine
airtel-money” commeproduits électroniques.  Comme on le constate,la psychose sembleavoir gagné l'esprit denos commerçants quivivent désormais lapeur au ventre dans laperspective des lende-mains de la proclama-tion (attendue) desrésultats définitifs parla Cour constitution-nelle

Entre méfiance et peur des pillages, les 
commerces se vident
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Commerces fermés un peu partout : c'est la conséquence des émeutes du 31
août dernier.
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D'autres commerçants ont choisi de renforcer l'entrée
de leur magasin, pour resister aux éventuels pilleurs.

Ph
o
to
 :
 F
.B
.E
.M

Comme ici à IAI, de nombreux kiosques 
sont fermés.
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L'ANCIEN archevêquesud-africain anglicanDesmond Tutu, de nou-veau hospitalisé depuisce week-end, est "aussi
jovial que d'habitude", adéclaré, hier, le vice-président, Cyril Rama-phosa, après lui avoirrendu visite au Cap. "Je

suis encouragé d'avoir
vu l'archevêque dans un
bon état d'esprit, parta-
geant avec sa famille et
ses amis des moments
de légèreté", a déclaréle numéro 2 du gouver-nement sud-africain.
"Il était aussi jovial que
d'habitude, discutant de
sujets variés comme
l'éducation et la poli-
tique", a-t-il ajouté dansun communiqué.Sur une photo diffusée

par la vice-présidence,Desmond Tutu, 84 ans,apparaît frêle mais sou-riant, assis sur un fau-teuil, enveloppé dansune robe de chambrecouleur crème. L'infati-gable défenseur desdroits de l'Homme et fi-gure de la lutte anti-apartheid a été denouveau admis dans unhôpital du Cap samedi,trois jours seulementaprès être rentré chez

lui. Il avait été hospita-lisé une première foisle 24 août pour subirune petite interventionchirurgicale à la suited'une infection tenace.Il souffre d'un cancerde la prostate depuisprès de 20 ans. Sa der-nière hospitalisationn'est "pas vraiment une
surprise dans la mesure
où les précédents traite-
ments qu'il a eus pour
son cancer de la pros-

tate ont retardé sa gué-
rison", a expliqué, hier,à la presse sa fille MphoTutu-van Furth. Selonelle, son père réagitbien au traitement etdevrait rentrer rapide-ment chez lui.  Compagnon de routede Nelson Mandela, lepremier président noirde l'Afrique du Sud,Desmond Tutu a reçu leprix Nobel de la paix en1984.

Desmond Tutu �jovial� malgré son hospitalisation
Réligion / Célébrités
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•Santé 
L'hôpital centrale d'Ha-
rare en mode urgence !L'hôpital central d'Harare,deuxième établissementpublic du Zimbabwe, a sus-pendu ses interventionschirurgicales non essen-tielles pour cause de pénu-rie de médicaments, ontrapporté, hier, des médiaslocaux. Un nouvel exemplede la situation catastro-phique de l'économie dupays. L'établissement vadésormais se concentrersur les urgences, les soinsintensifs et les services dematernité.•Scolarité 
Hausse des frais univer-
sitaires, et colère des
étudiantsLe gouvernement sud-afri-cain a donné, hier, son feu-vert à une hausse des fraisuniversitaires n'excédantpas 8% pour 2017, relan-çant aussitôt la colère desétudiants un an après leurmouvement qui avait misle feu aux campus du pays.En 2015, un mouvementnational des étudiantspour dénoncer l'augmen-tation des frais de scolaritéavait paralysé les universi-tés. Après plusieurs joursde heurts, le gouverne-ment avait cédé en gelantl'augmentation des fraispour 2016.•Archéologie 
Des hameçons  de 23.000
ans !Des hameçons datant d'en-viron 23.000 ans ont ététrouvés sur une île méri-dionale du Japon, ce qui lesclasse parmi les plus vieuxinstruments de pêche aumonde, ont annoncé deschercheurs, hier.Inondations
Epidémie mortelle dans
des régions touchéesUne épidémie de maladiesvéhiculées par l'eau a tuéau moins 19 personnes etaffecté des centaines d'au-tres dans les Etats souda-nais du Nil bleu et duKassala touchés par defortes intempéries, a indi-qué, hier, un ministre.•Télévision
"Game of Thrones" dans
l'histoire

"Game of Thrones" et
"Veep" ont été sacréesmeilleures séries auxEmmys, et se sont fait uneplace dans l'histoire de cesprix de la télévision, lorsd'une cérémonie où Do-nald Trump a été la cibled'innombrables attaques.La saga médiévo-fantas-tique de HBO a décroché12 Emmys cette année :trois prix dimanche et neufdans les catégories tech-niques, le week-end der-nier. 
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